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Les bonsaï sont de véritables arbres en pot dont la culture maîtrisée leur confère une
forme adulte tout en les maintenant dans des proportions adaptées à une petite

surface. Une fois adoptés, il s’agit de les soigner au quotidien. Tour d’horizon.

INVITER UN GÉANT
Sur votre balcon

Tout ce qui est petit est mignon
certes, mais à bientôt 100 ans,
ça devient gênant. En effet,

cet âge peut être perçu comme
canonique pour un humain, cepen-
dant, il représente la prime jeunesse
d’un chêne ou d’un pin. Les bonsaï,
ou littéralement «arbre cultivé en
pot» en japonais, peuvent être aussi
âgés qu’un siècle, voire beaucoup
plus âgés pour certains sujets de
collection asiatique. Alors, comment
fait-on pour qu’ils présentent toutes
les caractéristiques d’un géant, sans
pour autant dépasser quelques
dizaines de centimètres de haut? 

Bon pour les nuls
En pratique, on peut cultiver tous
les arbres et arbustes en bonsaï,
toutefois certaines espèces se prê-
tent particulièrement bien à ce type
de culture comme les érables du
Japon (Acer japonicum et A. palma-
tum), les ormes (Ulmus sp.), les buis
(Buxus), les charmilles (Carpinus
betulus) pour les feuillus; ainsi que
les pins de montagne (Pinus mugo),
les genévriers (Juniperus sp.), les ifs
(Taxus baccata) et bien d’autres, pour
la section des conifères. Pour l’in-
térieur, les arbres de Jade (Crassula),

les Scheffleras et surtout tous les
figuiers (Ficus sp.), se prêtent volon-
tiers à cet art ancestral.

Premier pas
Lorsqu’un amateur éclairé ou un
professionnel décide de nanifier un
arbre, il sélectionne une jeune plante
adaptée à ses objectifs et la taille
pour lui donner une forme prédéfi-
nie selon les règles de l’art du bon-
saï. Il guide ensuite son axe et ses
branches principales à l’aide de fils
de cuivre. Cette technique permet
de contraindre progressivement les
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ramifications à prendre les direc-
tions souhaitées. Puis il réduit le sys-
tème racinaire afin d’être en bon
équilibre avec la partie aérienne et
l’empote finalement dans un petit
contenant rempli d’un substrat spé-
cifique pour bonsaï. Jusqu’ici, tout
va bien…

Entretien
Une fois la forme donnée et le sujet
empoté dans un récipient en céra-
mique, juste assez grand pour que
le terreau ne dessèche pas après
une journée sans arrosage, le spé-
cialiste limite la végétation en pin-
çant chacune de ses nouvelles
pousses printanières. Ensuite, s’il
veut parfaire son œuvre, il supprime
une fois tous les trois ans la totalité
des feuilles de son protégé feuillu. 
Ce stratagème provoque une nani-
fication du feuillage émergeant. Ce
dernier reprendra sa taille normale
au printemps suivant. Finalement,
il poursuit le guidage des branches
en les ligaturant avec des fils métal-
liques de différents diamètres adap-
tés à la dimension des ramifications.

Ce corset permet de former chaque
élément végétal à volonté. Certains
poussent la maîtrise encore plus
loin: ils scarifient une partie de
l’écorce, puis la badigeonne de sul-
fure de calcium par exemple pour
faire apparaître la douce blancheur
du bois mort afin d’accentuer l’effet
«vieil arbre». 
Important, cette technique est adap-
tée seulement aux conifères et
exceptionnellement à certains per-
sistants.

Contre la torture
La tradition ancestrale de la culture
du bonsaï n’est pas une torture pour
les arbres. Au contraire, cette pra-
tique permet de les conserver
durant des siècles, voire un millé-
naire. Or, on ne survit pas à tant
d’années de torture. 
Mieux encore: ces géants nanifiés
reçoivent des soins quotidiens de
leur maître protecteur. Pas comme
beaucoup d’arbres de nos parcs et
jardins qui, eux, n’ont droit qu’à un
coup de rabot à l’automne et c’est
tout. 

Dedans ou dehors?
En Asie, et ailleurs aussi, on cultive
des bonsaï à l’extérieur et à l’intérieur,
il suffit de savoir si la plante en ques-
tion est naturellement rustique et
robuste ou si c’est une pénible fri-
leuse d’intérieur. A l’extérieur, il est
recommandé de les placer à l’abri
du vent et sous une ombre légère
pour éviter la surchauffe durant la
journée. Attention: les bonsaï sont à
considérer comme des bébés et, en
été, il est important de contrôler l’hu-
midité du substrat au moins deux
fois par jour! 

L’hiver approchant, il convient de les
regrouper à l’abri et de contrôler
régulièrement que le terreau ne des-
sèche pas. Les feuillus persistants et
les conifères doivent rester à la
lumière vive, sinon ils se déplument. 

D’autre part, les bonsaï qui font les
malins à l’intérieur nécessitent aussi
au moins un soin quotidien: un p’tit
pschitt d’eau non calcaire sur le feuil-
lage pour contrer la sécheresse de
l’air surchauffé en hiver et un p’tit

Les figuiers communément appelé Ficus sont parfaitement adaptés 
pour former des bonsaï d’intérieur.

Spécimen japonais d’azalée Satsuki (Rhododendron lateritium) 
dont l’origine est estimée à l’année 1965.
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Les bonnes adresses
Bonsaï Club de Suisse
Romande, CP 78, 
1610 Oron-la-Ville,
www.bcsr.ch

Kissling Bonsaï, 
1610 Oron-la-Ville, 
www.kissling-bonsai.ch

Zulauf AG, Bonsaï-Center
5107 Schinznach Dorf,
www.zulaufquelle.ch

A lire: 
Isabelle Samson et Rémy Sam-
son, Le Petit Larousse des bon-
saï, Ed. Larousse

Conseils 
pour débuter

• A l’achat, emballer et stabili-
ser l’ensemble pour le trans-
port

• Placer à un endroit lumineux
à l’abri du vent

• Cultiver les bonsaï selon leurs
exigences (extérieur ou inté-
rieur)

• Arroser lorsque le substrat
n’est plus humide

• Arroser à l’eau tiède et non
calcaire

• Nourrir régulièrement avec
des engrais organiques spé-
cifiques

• Ne laisser jamais d’eau stag-
nante dans la soucoupe 

• Surveiller l’apparition de
parasites ou de maladies 

• En cas d’attaque, supprimer
la cause ou traiter à l’aide d’un
produit bio et adapté aux
bonsaï 

contrôle du terreau pour éviter la
soif qui tue. Sans oublier de les tour-
ner régulièrement pour éviter que
le feuillage ne se déforme en direc-
tion de la lumière. Voilà pour les soins
de base. 

Ensuite, il faut apprendre, apprendre,
apprendre encore et encore, et boire
les paroles du maître. Pour cela, rien
de mieux que d’étudier les ouvrages
spécifiques, suivre un cours ou s’af-
filier à un club d’amateurs encadré
par des pros.

Bon à savoir
Selon leurs dimensions, rempotez
les bonsaï tous les 2 à 4 ans au prin-
temps. Il suffit de laisser le substrat
légèrement dessécher afin de pou-
voir facilement extirper la motte du
pot. Raccourcir les racines d’environ
un tiers et retirer délicatement la
terre en l’effritant. Ensuite, rempoter
dans un pot un peu plus grand que
le précédent en ajoutant du substrat
adapté. Arroser abondamment. 

Jean-Luc Pasquier

      
      

Les érables japonais présentent une forme naturelle déjà proche du bonsaï. Ce pin blanc du Japon a débuté sa formation en 1910 environ et se porte comme 
un charme malgré ses quelques 110 années au compteur (Pinus parviflora).
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